RELATION  ; 

DES  CÉRÉMONIES 

DE  LA  PAIX. 

QUI  doivent  s’obferver  à la  Publication  qui  fe  fera  à 
Paris  le  iz  Février  1749.  fous  le  Glorieux  Régné  de 
LOUIS  LE  BIEN  AIME*. 

Avec  une  Lettre  en  Rcjouifiance  de  cet  heureux  Evennemçnt# 

Et  une  Chanfon  en  i’honneur  de  cette  fuperbe  Fête. 


Par  M . J.  D. 


A PARIS, 


Chez  U Veuve  David,  rue  de  la  Huchette  , au  Nom  de  Jefus* 
Avec  Approbation  & Permi/fîon. 


/‘i‘J 


CÉRÉMONIES 


a . i 


Qui  doivent  5 ’olferver  à la  Publication  de  la  Paix 
dans  Paris  , Jous  le  Cjlorieux  Régné  de  LOUIS 
le  bien  aime’,  le  12.  Février  1 7 49. 


% L 1CÜ 


'Ouverture  de  cette  brillante  Fête  fe  Fera  Mer- 
credi 12,  Février  174p.  à la  pointe  du  jour  , elle  Fera 
précedéepar  une  décharge  générale  de  l’Artillerie  des 


Châteaux  des  Invalides,  de  la  Ville  , de  la  Baftille  6c  de  Vin 
cennes  \ après  cette  décharge  de  boëtes  6c  de  canons  , tous  les 
Magiftrats  tant  du  Châtelet  que  de  la  Ville  , étant  à la  tête  de 
leurs  Corps  de  Métiers  richement  habillez  , chacun  portant 
i’épée  à la  main  , leurs  Enfëignes  déployées  6c  les  Tambours 
battans  s’aflembleront  â l’Hôtel  de  Ville  Fur  les  neuf  heures 
du  matin  en  cavalcade.  Le  Roy  d’Armes  avec  Fes  Heraults  au 
nombre  de  fix,  les  accompagneront,  couverts  d’habits  ma- 
gnifiques , 6c  montez  Fur  des  Chevaux  de  prix.  Le  Roy  d’Ar- 
rnes  6c  les  Heraults  Feront  en  cotte  d’armes  6c  panaches. 

Ils  Feront  Fuivis  6c  accompagnez  de  plufieurs  Inilrumen- 
taires  de  la  Chambre  6c  des  Ecuries  de  Sa  MajeÜé. 

Les  Inllrumentaires  donneront  des  Fanfares  partout  où 
ils  paieront  6c  principalement  dans  les  endroits  fixez  pour  la 
Lublicationde  la  Paix  , la,quelle  le  Fera  â haute  & intelligi- 
ble voix  au  fon  des  Tambours , Hautbois,  Tymballcs , Clai- 
rons 


Fiffres,  Ballons"®:  Trompettes. 
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Le  Peuple  animé  par  ces  Fanfares  y répondra  par  des  ap- 
plaudiiTemens  ôc  des  Vive  le  Roy  qui  dénoteront  fon  amour 
Sc  fa  joie.  Cette  fuperbe  ôc  nombreufe  Cavalcade  divifée  en 
deux  Colomnes  où  chacun  prendra  fon  rang  fuivailt  l’ordre 
qu’il  en  aurai  reçu  des  Chefs/ partira  de  l’Hôtel  de  Ville  pour 
fe  rendre  dans  les  Places  fuivantes. 

Premièrement  au  Carroufei  , où  la  première  Publication 
fe  fera,  enfuite  elle  ira  au  Palais , du  Palais  à là  Place  de  Greve 
de  la  Place  de  Greve  à l’Apport  de  Paris , de  là  aux  Halles , 
des  Halles  a la  Place  des  Victoires,  de  la  Place  des  Viéloires 
a celle  de  Louis  le  Grand , enfuite  a celle  du  Trahoir  , de  la 
Place  du  Trahoir  fur  le  Pont  neuf,  vis-à-vis  la  Statue  d’Hem 
ry  I V.  du  Pont  neuf  à la  Place  Maubert , ôc  de  la  Place  Mau- 
bert  a la  Place  Royale  , ôc  finira  par  là  Place  Baudoyer. 

La  Publicatiou  ainfi  faite  en  tous  les  endroits  ci-defius 
détaillés , les  Magiftrats  efeortez  de  leur  Milice.retourneronc 
à l’Hôtel  de  Ville  où  l’on  fervira  un  Souper  magnifique 
pendant  lequel  on  ne  ceifera  de  donner  des  Fanfares  ôc  de 
Faire  des  décharges  de  boëtes  ôc  de  canons,  au  bruit  defquel- 
Jes  on  faluera  les  Santés  du  Roy,  de  la  Reine  , de  Monfei- 
gneur  le  Dauphin  , de  Madame  la  Dauphine  , ôc  de  Mef 
dames  de  France. 

Le  lendemain  toutes  les  Boutiques  de  la  Ville  feront  fer- 
mées , comme  un  jour  de  Fête  , en  réjouiffiance  d’un  évenne- 
ment  fi  intérefiant. 

Le  même  jour  fur  les  quatre  heures  , Monfeigneur  l’Ar- 
chevêque de  Paris  , à la  tête  du  Chapitre  fera  chanter  un  Te 
Deum  en  Mufique,  conformément  aux  ordres  de  Sa  Majefté 
dans  la  Métropolitaine  en  Aébions  de  grâces. 

Meilleurs  du  Parlement  invitez  par  le  Grand  Maître  des 
Cérémonies  y affilieront  avec  Meilleurs  les  Gouverneur  de 
Paris  , le  Prévôt  des  Marchands , les  Eelievins  s ôC  tout  le 
Corps  de  Ville» 
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Àuffi-tôt  que  M.  le  Chancelier  a la  tête  de  toutes  les 

Cours  aura  pris  feance  dans  le  Chœur,  le  Canonier  de  la 
Ville  averti  par  le  lignai  qu'on  met  en  pareil  cas  fur  les  tours  , 
fera  une  décharge  de  Boëtes  de  de  Canons.  Au  bruit  de 
cette  décharge  on  commencera  le  Te  Deum , pendant  lequel 
on  enlevera  les  Drapeaux  , les  Etendarts  de  les  Guidons  que 
nous  avons  pris,  pour  nelaiffer  aucun  veftigede  ladefunion 
paffée  , de  ne  penfer  qu’aux  douceurs  de  la  Paix. 

Le  Te  Deum  fini , toutes  les  Cours  fortiront  au  bruit  d’une 
autre  décharge  de  Boëtes  & de  Canons. 

Moniteur  le  Gouverneur  de  Paris , le  Prévôt  des  Mar- 
chands de  les  Echevins  fè  rendront  à PHôtel  de  Ville  pour 
y recevoir  les  plus  notables  Perfonnes  conviées  a cette  Fête. 

Sitôt  que  la  nuit  aura  étendu  fes  voiles  fur  notre  horifon, 
une  Illumination  générale  fuccedera  au  jour.  Chaque  maifon 
artiftement  décorée  de  Lampions  offrira  a la  vue  fon  ordre 
d’ArchiteCture  par  mille  rayons  lumineux. 

Sur  les  huit  heures  du  foir  on  tirera  un  Feu  d’Artifice 
conftruit  dans  la  Place  faifant  face  à l’Hôtel  de  Ville  , dont 
le  deffein,  la  conduite  de  la  conftrudion  attireront  l’admi- 
ration de  tous  les  Spectateurs. 

A la  fuite  du  Feu  d’Artifice  s’ouvrira  un  Bal  public  dans 
une  Salle  conftruite  â cet  effet , cette  Salle  eff  quarrée  de 
d’une  vafte  étendue , elle  occupe  par  fa  confiru&ion  le  ter- 
rain bordé  par  le  Quai  Pelletier  du  côté  de  la  Grève  , jufqu’au 
bord  de  la  riviere. 

Aux  quatre  angles  de  cette  Salle  feront  placés  quatre 
Fontaines  de  Vin  , où  les  Danfeurs  iront  fe  rafraîchir  , de  où 
on  leur  diffribuera,  pain,  viande  de  cervelats , cette  diftri- 
bution  faite  avec  autant  d’ordre  que  de  magnificence , annon- 
cera la  grandeur  du  fujet  qui  l’occafionne. 

Les  Inftmmens  feront  divifez  en  deux  bandes  aux  deux  co- 
tez de  la. Salle  à droite  de  à gauche  , de  fe  placeront  fur  des 
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amphiteatres  deftincï  pour  eux.  Il  y aura  auflî  dans  chaque 
Place  principale  , des  Amphiteatres  & des  Inftrumens , des 
Fontaines  de  Vin  & uns  diftribution  de  Pain  & de  Cervelats. 

L’on  verra  dans  cette  Salle  l’Etranger  ôc  le  François  a® 
milieu  des  tranfports  de  joie  fe  jurer  une  amitié  durable,  & 
- tous  les  Etats  confondus  enfemble  par  l’union  de  la  Paix  pré* 
fenter  aux  yeux  un  mélange  auiîi  admirable  que  réjouiffant. 

Letroihéme  jour  les  Cours  iront  a Verfailles,  lés  Miniftres 
Etrangers , &:  toutes  les  Perfonnes  d’un  rang  diftingué  pour  y 
complimenter  Sa  Majefté  fur  la  félicité  qu’elle  vient  de  pro- 
curer à l’Europe. 


LETTRE 


L Particulier  à une  Dame  de  Province  fur  la  Taix, 


f ADAMEj 

U s qu’a  préfent,  je  vous  ai  fait  part  avec  autant  de  fidelité  que  d’em- 
J ^ preflement  des  traits  glorieux  de  L ouïs  le  bien  aimé  notre  invin- 
cible  Monarque.  , r 

Accoutumée  à un  commerce  de  nouvelles  auflî  cuneufes  qu  interef- 
fàntes  pour  la  Nation  Françoife,  fon  interruption  pendant  quelques  mois  m a 
fait  palier  dans  vôtre  efprit  pour  un  négligent  , defabufez  vous  Madame  , 
donnez  vous  la  peine  de  relire  mes  Lettres  , & vous  trouverez  dans  der- 
nière une  fufpenfîon  d’armes  quia  mis  nos  Troupes  dans  l’inaélion  oc  dans  la 
fpedatiye  d’une  paix  prochaine  entre  les Puilïànces  belligérantes,  a 1 exemple 
de  nos  Braves  Soldats  , j’ai  fufpendu  les  traits  de  ma  plume  pour  vous  lur- 
prendre  plus  agréablement. 

Aujourd’hui  que  la  Renommée  fe  difpofe  à publier  par  toute  I Europe  une 
Paix  ferme  & durable,  je  me  fais  un  devoir  & un  fenlible  plaifir  de  la  pré- 
venir dans  vôtre  Chateau  8c  d’être  le  premier  à vous  annoncer  cette  nouvelle 

importante.  ...  , , r x 

Oui  , Madame  la  Paix  en  faite  les  Préliminaires  en  ont  ete  lignez  a 
Aix-la-Chapelle  le & la  publication  en  efi  fixée  ou 
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& c’efi  à notre  grand  Roy  ee  Vainqueur  aimable , que  nous  Tommes  re- 
devables d’un  bien  -fi  précieux  , il  a mis  tout  en  irfage  pour  procurer  une 
Paix  durable  à toute  l’Europe  ; par  lui  la  Difcorde  eft  enchaînée  , Mars  plie 
fes  Etendarts,  Bellone  & la  Viftoire  vont  fe  repofer , les  palTages  fermés 
pendant  la  Guerre  s’ouvrent  de  tous  cotés,  les  mers  font  libres  , nos  Soldats 
retournent  en  garnifon  , ie  Commerce  va  reprendre  fa  force , les  étrangers 
abonde  dans  nos  murs,  une  falutaire  joie  fe  répand  dans  les  cœurs  , & la  con- 
fiance affoupie  fe  reveille , plus  de  crainte  & plus  d’allarmes,  la  Paix  ramène 
en  tous  lieux  ies  jeux  & les  ris. 

A la  Cour,  à la  Ville,  à la  Campagne,  du  grândau  petit  chacun  s’emprefTe  à celebrer 
ce  grand  jour  ; chacun  veut  figjialer  fou  zele  & fa  reGonnoifl&nce  fur  un 
Evénement  fi  favorable. 

On  ne  voit  de  toute  parts  dans  notre  grande  Ville  que  préparatifs  pour 
cette  Fete,  on  entend  parler  que  des  Cérémonies  qui  doivent  s’obferver  à h 
publication  de  la  Paix  , en  attendant  que  je  fois  à porteé  de  vous  faire  tenir 
«ne  exacte  defeription  de  toutes  nos  Fêtes  Parifîennes. 

Madame,  que  de  Mufes connues  & inconnues  vont  chauffer  le  cothurne  & 
prendre  leurs  efforts  pour  chanter  l’Augufte  Monarque  à qui  nous  devons 
la  Paix , que  de  Pièces  fortiront  du  Parnaiïe  . fur  le  Bien  commun  ; 

A la  foule  tout  pafïe  , j’ai  joint  à la  Relation  que  je  vous  envoie  une  Chanfon 
de  ma  façon  telle  quelle  , la  critique  au  furplus  ne  peut  mordre  fur  un  ou- 
vrage de  cœur.  En  un  mot  je  cherche  comme  vous  voyez  à vous  amufer 
autant  qu  il  meft  poffibîe  dans  votre  folitude,  fi  vous  m’en  tenez  quelque 
compte  & que  vous  me  permettiez  de  continuer , je  ferai  parfaitement  reco m- 
publierai  partout  le  profond  refpea  avec  lequel  j’ai  l’honneur 
d être  > Madame.  1 

Votre  très  humble  & très  obéiffàne 
Serviteur  J.  i>. 


approuve  ce  z i J anvier  174p.  Crebillon. 


Vû  l’Approbation  permis  d’imprimer  à lacharge  fënregiltremem  à-la  CfenAre 
Slttdicalc  cc  v6  Janvier  1 , B E R R Y E R. 


Rtgiflre  fur  le  Livre  de  U Communauté  des 
333  3- conformément  aux  Reglemens , & notamment  à 
S?4f.  à Paris  le  50  Janvier  174?.  G*  Cave  lie  r 3Syndic 


Libraires  & Imprimeurs  de  Paris 
al'  Arrêt  du  Çonfeildn  10  J,  utile, 


A N S O N 

En  Rejouiflance  de  la  Paix , fous  le  Règne  de  L O U 1 S le  Bien  aime 

Sur  P Air  du  Pan  pan. 


I M A B L E Paix  ton  retour , 

(jfj)  A Du  Grand  Louis  eft  l’ouvrage. 

Aimable  Paix  ton  retour 
Livre  nos  cœurs  à 1, Amour. 

Que  cet  agréable  jour 

Soit  marqué  par  notre  hommage. 

Et  que  chacun  tour  à tour 
Chante  ton  heureux  retour. 

Aimable  Paix  , &c. 


m 


T u partages  également 
Tes  dôuceurs  avec  largeffè, 

Tu  partage  également 
Et  le  Pauvre  & l’Opulent. 

La VieillelTe  ente  voyant 
S’unit  avec  la  Je  un  elle 
Par  un  doux  raviffement , 

Tout  renaît  en  te  voyant. 

Tu  partages,  &c. 

5* 
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D o u c F 8c  déledable  Paix  , 
Tu  vas  cou  tonner  nos  Fêtes  , 
Douce  & dcleétable  Paix  , 

Dans  nos  murs  régné  à jamais } 
Au  comble  de  nos  louhaits  , 

Nos  tambours  & nos  trompettes, 
Sur  leurs  Pan  pan  déformais , 
Célébrerons  tes  attraits. 

pouce,  &c. 

as 

/«.N. 

A U bruit  de  nos  pan  pan  pan  , 
Le  petit  Dieu  de  Cythere , 

Vers  nous  vole  promptement , 

Et- chante  joyeufement, 

Pan , pan , pan  , pan , pan , pan , 
Vive  des  Plaifirs  la  Mere  , 

Pan , pan , pan , pan , pan , pan , 
Que  Ion  retour  eft  charmant  j 

Au  bruit,  &c. 

m 

Dans  ce  fortuné  moment  > 
Le  Buveur  s’arme  d’un  verre , 

Et  le  remplit  promptement 
D’un  Vin  le  plus  excellent , 


Pan , pan  , pan  , pan , pan pan  i 
A grand  coups  il  fait  la  guerre 
Pan  , pan  , pan , pan , pan , pan , 
Sans  craindre  aucun  accident  j 
Dans  ce  &c. 


m 


L’amant  couvert  de  Lauriers  ; 
Prend  pour  guidon  la  tendrelle , 
Changeant  fes  devoirs  Guerriers, 
En  foins  bien  plus  familiers  ; 
Auprès  d’un  Objet  charmant. 

Il  étale  fa  tendrelle  , 

Auprès  d’un  objet  charmant , 

Il  s’occupe  entièrement  j 
L’amant  8cc. 

A yuider  fes  magafins. 

Le  Commerçant  fe  prépare  , 

Et  dans  les  pays  lointains , 

Il  compte  double  fon  gain. 

Sous  tes  loix  , aimable  Paix 
Il  ne  craint  plus  le  Tartare  , 1 
Il  fonde  tous  fes  projets 
Sous  tes  loix  aimable  Paix. 

A vuider  &c. 

m 

Dans  nos  murs  aimable  Paix  , 
Que  de  plaifirs  tu  fais  aaitre. , 
Que  de  Bal  que  de  Banquets 
On  ne  voit  par  tout  qu’Aprèts 
On  entend  que  pan,  pan,  pan. 
L’un  fait  peter  le  falpêtre 
L’autre  fur  fon  inftrumeht 
Chante  ton  retour  charmant 
Dans  -nos  murs  8cc. 

À 

Sensible  . au  commun  bonheur 
Le  Berger  fur  fa  mufette  , 
Senfible  au  commun  bonheur 
Signale  aufiî  fon  ardeur  -, 

Sur  le  ton  le  plus  flateur  , 

Avec  lui  l’Echo  répété  , 

Vive  L O U I S le  Vainqueur, 

11  fait  le  commun  bonheur. 
Senfible  8cc.  FIN. 


«assaMBPMMMaj  met 


